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Les principaux defis auxquels le CICR doit faire face en 1999
Conference de presse de Jean-Daniel Tauxe directeur des operations, 20 Janvier 1999

L 'ANALYSE de revolution des situations de conflit en 1998 permet de
discerner plusieurs grandes tendances, qui doivent etre prises en compte

dans la conduite des operations humanitaires, et qui sont:

• l'imprevisibiKte: c'est le cas pour la guerre entre l'Ethiopie et l'Erythree, les
evenements en Indonesie, en Guinee-Bissau, en Sierra Leone et au Kosovo;

• l'extension: il s'agit des situations ou des conflits prennent une dimen-
sion regionale (Republique democratique du Congo, Afghanistan, ainsi que
les pays voisins);

• l'enlisement: pour certains conflits, il semble n'exister aucune perspec-
tive de solution (Soudan, Afghanistan, Sri Lanka);

• la reactivation: certaines guerres reprennent, comme en Angola ou
en Irak;

• la pauperisation: sur le plan socioeconomique, le fosse se creuse dans
le monde entier entre les nantis et les laisses pour compte, entrainant une
augmentation ineluctable de la violence et de la criminalite. Ce phenomene
a ete observe dans la presque totalite des contextes ou le CICR mene ses
activites. II en resulte des actes de pur banditisme, qui viennent s'ajouter a
la violence issue d'une situation de conflit.

Enfin, sur le plan humanitaire, 1'analyse des conflits demontre que les
civils ne sont plus seulement des victimes mais deviennent egalement des
cibles, notamment dans les Balkans, en Afrique centrale, en Sierra Leone
ou en Colombie.

Avec revolution des conflits, le CICR se trouve confronte a deux defis
majeurs: l'acces aux victimes et la necessite de faire respecter le droit interna-
tional humanitaire. Ces difficultes apparaissent de diverses manieres.

Les modes d'action du CICR — bases sur les principes d'impartialite, de
neutralite et d'independance — sont de plus en plus contestes et difficiles a
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faire accepter. La securite des victimes et du personnel des organisations
humanitaires dans des contextes explosifs impose des contraintes a l'action.
Enfin, on assiste a une multiplication du nombre des acteurs impliques dans la
violence et il est essentiel non seulement de les identifier mais egalement de
les responsabiliser.

Pour le CICR, 1'enjeu consiste a developper des strategies pour faire
face a ces defis. II s'agit, d'une part, d'assurer la proximite avec les victimes
tout en tenant compte des contraintes liees a la securite. D'autre part, il est
imperatif d'elargir les reseaux de contact en poursuivant le dialogue non
seulement avec les interlocuteurs politiques et miKtaires traditionnels mais
egalement avec d'autres acteurs, notamment au sein de la societe civile et
dans les milieux economiques.

Au cours de l'annee 1998, de multiples contraintes politiques et liees a
la securite ont empeche l'institution de realiser pleinement les objectifs
prevus, par exemple en Afghanistan, en Tchetchenie, en Somalie ou en
Republique democratique du Congo.

II faut toutefois souligner que, pendant la meme annee, le CICR etait
present en permanence dans 58 pays et que ses delegues ont pu visiter plus
de 190000 detenus dans quelque 1300 lieux de detention. Environ 64000
tonnes de secours ont ete distributes dans 50 pays, pour une valeur de 76 mil-
lions de francs suisses.

Pour 1999, le budget terrain, s'eleve a 660 169 500 francs suisses, ce
qui represente une legere baisse par rapport au budget 1998, qui etait initia-
lement de 675 millions.

II est a noter que le CICR a introduit un nouveau systeme pour fixer
ses objectifs et determiner son budget. Ce systeme n'est plus fonde sur des
activites mais sur des populations cibles, et les objectifs sont planifies en fonc-
tion des resultats. Cette nouvelle technique doit permettre de mieux cerner
les besoins des victimes, tout en analysant plus precisement renvironnement
dans lequel elles evoluent. Le budget 1999 se veut done explicite et plus
realiste en termes d'objectifs.

La plus grande partie de ce budget, soit 48,2 %, est destinee au continent
africain avec en priorite l'Afrique centrale, mais egalement la Corne de
l'Afrique, la Sierra Leone et les pays voisins. La region Europe et Amerique
du Nord vient ensuite, avec 19,9 % (en particulier pour les Balkans); 17 %
sont attributes a l'Asie et au Pacifique (essentiellement 1'Afghanistan et aussi
l'lndonesie). L'Amerique latine se verra consacrer 7,9 % avec en priorite la
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Colombie, mais aussi le Perou et le Mexique. Enfin, 7 % iront au Moyen-
Orient et a l'Afrique du Nord, en particulier pour Israel, les territoires
occupes et les territoires autonomes, et l'lrak.

II a ete rappele, en outre, que l'annee 1999 marque le 50e anniversaire
de la signature des Conventions de Geneve. Le CICR a lance, dans 12 pays
touches par la guerre, un projet intitule «Les voix de la guerre». II s'agit de
dormer la parole a ceux qui ont vecu la guerre pour leur permettre d'expli-
quer comment ils percoivent le droit international humanitaire et de dire ce
qu'ils attendent de l'avenir. Cette consultation sera egalement menee dans
six pays ou regne la paix, aupres de personnes pour qui la guerre est un
phenomene etranger qu'elles ne connaissent qu'a travers les medias. Un
rapport sera ensuite redige pour engager un vaste debat sur le sujet.

CICR NEWS 03

22 Janvier 1999

The principal challenges which the ICRC has to face in 1999
Press conference by Jean-Daniel Tauxe, Director of Operations, 20 January 1999

ANUMBER of major trends emerge from an analysis of conflict situations
in 1998 and they must be taken into account when carrying out

humanitarian operations. Generally speaking, conflicts today have a tendency

• to be unpredictable (as shown by the war between Ethiopia and
Eritrea and the events in Indonesia, Guinea-Bissau, Sierra Leone and Kosovo);

•to expand and engulf whole regions (as have the conflicts in the
Democratic Republic of the Congo and Afghanistan);

• to drag on with no prospect of settlement (Sudan, Afghanistan and
Sri Lanka);

• to be reactivated (Angola and Iraq).
Impoverishment is another serious problem. The widening gap between

rich and poor throughout the world has led to an inexorable increase in
crime and violence. As a result, in almost every country where the ICRC is
working, conflict situations have been exacerbated by acts of pure banditry.

Finally, from a humanitarian point of view, civilians caught up in con-
flicts are no longer simply victims; they have also become targets, as is the
case in the Balkans, Central Africa, Sierra Leone and Colombia.
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